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En couverture : BIRECIK est l’un des rares sites du Paléarctique où l’on peut observer le PETIT-DUC de 

BRUCE. 
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ORGANISATION DU SEJOUR 
 

 

 

 

 

 
Voyage d’initiative personnelle avec un but essentiellement ornithologique avec l’objectif d’observer un certain 

nombre d’oiseaux caractéristiques des montagnes centrales Turque et des collines rocailleuses du sud-est aux 

confins du Moyen-orient. 

Organisation totalement privée (Air France pour Lyon-Paris-Istanbul puis Turkish Airlines pour Istanbul-

Adana).coucher à l’Hôtel à Birecik ,à Tasucu et à Adana, en refuge à Demirkazik sans retenir à l’avance et sans 

aucun problème ( très peu de touristes en ces lieux et en cette période de l’année). Pique nique à midi et repas 

dans un restaurant Turque le soir. 

En fait, la principale difficulté d’un voyage privé en Turquie, c’est le maniement de l’argent local, la « Lira » 

(Turk Lirasi ou TL) très dévaluée ( 1 euro=1250000 lira) ce qui oblige de manier des liasses de billets 

correspondant à des sommes impressionnantes pour acheter finalement peu de choses. La dévaluation serait de 

l’ordre de 100% par an. 
 

TEMPS 

 

Tendance orageuse pour l’ensemble du séjour mais avec beaucoup plus de soleil que de nuages. Les deux seules 

périodes de pluie qui auraient été contraignantes pour nous ont été nocturnes : nuit du 8 au 9à Birecik et nuit du 

12 au 13 en montagne à Demirkazik avec violent orage et chute des températures. Nous avons échappé aux 

fortes températures habituelles des bords d’Euphrate avec des maximums ne dépassant pas 30°C. Au pied des 

montagnes enneigées au dessus de 2000m, à Demirkazik , à l’aube, la température était certainement au dessous 

de 5°C car nous grelottions. 

L’Iranie à gorge blanche : l’un des oiseaux les plus colorés de Turquie 



 

ZONES VISITEES 
 

 

 

 

 

 

Les trois principales zones visitées ont été définies à partir de l’abondante littérature qui concerne ces régions 

très connues et très parcourues par de très nombreux ornithologues européens. Parmi les nombreux compte-
rendus de voyage à notre disposition, on retiendra surtout « Finding birds in Turkey, Ankara to Birecik » by 

Dave Gosney édité par Gostours qui est la bible pou tout amateur d’oiseaux se rendant en Turquie : le « Gent » 

pour les anglosaxons. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’EUPHRATE ET LA REGION DE BIRECIK 
 
 

L’Euphrate, associé au Tigre, sont des noms de fleuves qui font rêver, car très associés dans nos mémoires aux 

livres scolaires et à la bible. Ce sont des sources de conflits, pour les ressources en eau, avec les pays du Moyen-

Orient, notamment la Syrie dont la frontière nord est à quelques dizaines de kilomètres. Pour le naturaliste c’est 

une zone frontière qui constitue la limite ouest pour de nombreuses espèces aviennes asiatiques (Traquet à queue 

rousse, Fauvette de Ménétries, Perdrix si-si, Sittelle des rochers, Moineau pâle, Petit-duc de Bruce..), la limite est 

pour des espèces européennes (Hypolais des oliviers, Bruant cendrillard, Fauvette de Rüppel…) mais aussi le 

meilleur endroit pour des oiseaux dont la répartition est très localisée comme le Moineau de la mer morte et 

surtout l’Ibis chauve ( seule colonie connue en dehors du Maroc). 

Birecik 

Demirkazik 

Delta du Göksü 

Durnalik/Yesilce 



Birecik est situé sur la rive orientale du fleuve. Sa forteresse médiévale qui domine la ville rappelle le rôle vital 

qu’elle assuma lors des croisades, centre de communications entre les comtés d’Antioche et d’Edesse. Pour les 

naturalistes elle est surtout connue pour sa colonie d’Ibis Chauve en voie d’extinction en 1989 (non retour 

d’hivernage). Suite à la création d’une réserve WWF, de réintroductions, de nourrissage l’hiver pour empêcher le 

départ en migration, cette colonie connaît un certain renouveau ( en 2002, 60 adultes et 17 jeunes à l’envol). 

Du fleuve partent des wadis ( notamment près de la réserve WWF), adossés à d’impressionnantes falaises 

calcaire au dessus desquelles s’étendent des plateaux semi-désertiques. Au nord de la ville en direction d’Halfeti, 

un barrage a été établi ces dernières années, engloutissant le fond de la vallée et de nombreux villages. 

Pour compléter un séjour ornithologique à Birecik, il est recommandé de se déplacer 70 kms plus à l’ouest (20 
kms au delà de Gazantiep), pour prospecter les alentours des petits villages de Durnalik et Isliki qui ont gardés 

leurs méthodes d’exploitations traditionnelles (élevage de moutons et chèvres, vergers aux essences multiples 

notamment pistachiers et oliviers). Là une combinaison idéale d’altitude, de cultures, de garrigues, de pierriers et 

falaises rocheuses permet à la plupart des espèces citées d’apparaître côte à côte, comme par exemple les quatre 

espèces de Bruants : cendré, mélanocéphale, ortolan et cendrillard. 

 

 

 

 

 

 

LES DELTAS MEDITERRANENS 
 

 

Près de la ville  côtière de Silifke, il s’agit du delta du fleuve Göksü qui s’écoule en serpentant dans une gorge 

spectaculaire jusqu’à la mer méditerranée. Les sédiments ont crées un riche delta de 13000 ha, avec des marais et 

lagunes d’eau douce et d’eau salée, des dunes couvertes de garrigues et des plages sablonneuses. L’extension de 

la culture du riz a aussi crée un habitat intéressant. En 1990 le delta du Göksü a été déclaré zone spécialement 

protégée au vue de sa richesse écologique. Plus à l’est, au sud de la ville d’Adana, les rivières Ceyhan et Berdan 

ont crée un vaste delta du même type. C’est surtout à l’époque des migrations prénuptiales (mi mars à mi mai) et 

post-nuptiales (mi août à octobre) que les observations sont les plus spectaculaires. Lors de notre passage début 
mai le passage de printemps touche à sa fin et ce sont les espèces sédentaires et nidificatrices qui constituent le 

principal intérêt ( 8 espèces d’ardéidés, Sarcelle marbrée, Cormoran pygmé, Francolin noir, Talève sultane de la 

race caspius, Martin-pêcheur de Smyrne, Glaréole à collier, Prinia gracile…).  

 

Quatre espèces de bruants sont observables à  Durnalik (de haut en bas et de gauche à droite) : cendré, cendrillard, ortolan et mélanocéphale. 



 

 

LE MOYEN TAURUS 
 
 

Au sud de la Turquie, le Moyen Taurus est une vaste chaîne montagneuse s’étirant d’est en ouest sur environ 500 

kms. A l’ouest à partir du fleuve Akcary qui débouche près d’Antalya, cette chaîne est prolongée par le Taurus 

occidental et, à l’est du fleuve Seyhan qui passe à Adana lui fait suite l’Anti-Taurus. Le climat méditerranéen est 

ici atténué par l’ altitude (villages à 2000m et falaises calcaires pouvant s’élever à plus de 3500m) d’où une forte 

amplitude thermique en été. La forêt, là où elle subsiste est surtout constituée de résineux ( genévriers, cèdres, 

pins noir, sapins de Cilicie). C’est le domaine de la Sittelle de Krûper. Les pâturages peuvent s’élever jusque 

vers 2600m, au delà, la roche affleure partout et les pierriers ne sont plus colonisés que par quelques associations 

de plantes nivales. Les falaises connaissent un grand développement et peuvent atteindre plusieurs centaines de 

mètres, souvent entaillées par des gorges encaissées. Le massif culmine au Kaldi Dag à 3734m. La quasi totalité 

de l’avifaune alpine est ici présente avec en supplément, notamment aux plus hautes altitudes, des espèces à la 
limite ouest de leur répartition : Tétraogalle de la Caspienne, Accenteur de Radde, Traquet de Finsch, Roselin à 

ailes roses, Serin à front d’or…). Notre séjour se déroulera au pied du mont Demirkazik (3726m) essentiellement 

pour des raisons d’accessibilité et d’intendance (  petit station de ski) mais aussi pour la présence de toutes les 

espèces de haute montagne bien décrites par de nombreux visiteurs ornithologues.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

        Les montagnes Aladag près de Demirkazik      . 



 

DEROULEMENT DU VOYAGE 
 

 

 

 

LUNDI 6 MAI 
 

Repas de midi chez Frédéric. Christelle se dévoue pour nous conduire à l’aéroport de Saint Exupery. Départ pour 

Paris, avec Air France vers 16h, d’où nous repartons pour Istanbul vers 19h. Trajet de 2h45.Une heure de 

décalage horaire, nous arrivons après 23h locale à l’aéroport Attaturk très moderne. Contrôle de douane rapide, 

récupération des bagages, nous nous rendons vers le départ des lignes intérieures où nous passerons une courte 

nuit allongée sur un banc. Ce sera notre vision d’Istanbul. 

 

MARDI 7 MAI 

 

A 7h départ pour Adana avec Turkish Airlines. 1h30 de trajet. Nous sommes maintenant au sud de la Turquie 

mais le temps est mitigé (nuages, températures modérées). Nous récupérons notre voiture de location (Renault 
19) et partons aussitôt en direction de l’est. Notre premier contact avec le pays n’est en rien dépaysant ; grandes 

plaines cultivées, des routes et des pylônes partout, population peu typée proche des européens du sud…La 

Turquie prend le chemin de l’Europe. Puis la plaine fait place à une zone montagneuse moins prospère mais 

certainement meilleure pour les oiseaux. Nous nous arrêtons au petit village de Durnalik, 20 kms avant  

 

 

 

 

 

 

Gazantiep. Quelques maisons regroupées autour de la mosquée, puis des vergers traditionnels tout autour ( 

pruniers, pêchers, cerisiers, noyers, pommiers….) dans lesquels des villageois s’activent (labourage avec des 
chevaux, ramassage des foins par les femmes. Un bonjour avec le sourire une femme nous offre des noix, des 

gamins plutôt timides, on peut observer les oiseaux en toute tranquillité. C’est le domaine de l’Iranie à gorge 

blanche, de la mésange lugubre et du bruant mélanocéphale entre autres. Un petit tour dans les collines 

rocailleuses et buissonnantes dominant le petit vallon, nous met en contact avec des espèces plus localisées 

notamment le bruant cendré en parades, la sittelle des rochers très bruyante. Après un repas frugal ( nous n’avons 

pas su trouver une boulangerie le long de la route), nous reprenons la route pour arriver à Birecik en fin d’après 

midi. Nous retenons un hôtel à l’entrée de la ville au bord de l’Euphrate qui s’écoule en direction de la Syrie à 

quelques kilomètres au sud. Nous décidons dès ce jour d’une première approche du petit duc de Bruce, en nous 

rendant au seul site bien connu du palé arctique : le parc d’un petit café au bord de l’Euphrate. Ici tout le monde 

connaît le « Baykus », les serveurs nous indiquent un groupe d’arbres autour des WC. Impossible de le détecter. 

On nous conseille de revenir à la tombée de nuit où nous commençons une attente en compagnie d’un anglais qui 

a été bredouille la veille. A 20h, un premier oiseau vient se percher sur un poteau bien allumé par les 

Richesse avienne remarquable dans les vergers de Durnalik 



lampadaires. Nous avons tout le loisir de l’observer longuement alors que le chant du petit duc classique se fait 

entendre dans le même lieu. Journée bien remplie. Repas au restaurant de l’hôtel où nous échangeons des 

renseignements avec un groupe d’ornithologues allemands. En Turquie, l’influence allemande est considérable, 

la langue bien répandue (certainement une conséquence de la présence de nombreux travailleurs turques en 

Allemagne). L’anglais et le français sont très peu parlés. 

   

 

 

 

 

 

 

 
 

MERCREDI 8 MAI 

 

Lever à la pointe du jour, à 6h, avec comme objectif la remontée du wadi proche de la réserve WWF des ibis 

chauve. Un mince filet d'eau s'écoule dans le lit étroit dominé par d’imposantes falaises. Très facilement nous 

rencontrons Fauvette de Ménétries et Hypolais d’Upcher. Puis nous montons sur le plateau sec et rocheux par un 

sentier escarpé ; frédéric surprend un couple de perdrix see-see dont on ne verra que le dos. Recherches  

ultérieures improductives. On s'attarde à la colonie d'ibis chauve installée dans les falaises avec nichoirs et 

nourrissage l'hiver pour assurer leur sédentarisation. Le gardien nous offre le thé et nous annonce un certain 

succès, 60 adultes et 17 jeunes cette année. Depuis la construction d’un barrage sur l’Euphrate, le niveau du  

 

 
 

 

L’entrée à Birecik par la route principale 

Vue de l’entrée du wadi de Birecik 



 

 

fleuve monté et les îlots où les gangas venaient boire chaque matin sont immergés. Par contre la zone d’ 

extractions de sable s’est étendue avec de nombreux points d’eau résiduels riches en oiseaux. Le guêpier 

d’Europe est très présent alors que le guêpier de perse n’est pas encore arrivé. Le soir, nouvelle recherche des 

perdrix see-see dans les falaises du wadi, sans succès malgré 2h passées à arpenter les lieux. On se console par 

un bon repas turque ( salade et mouton) à la terrasse du restaurant « Kiyi » au bord du fleuve. Très sympathiques, 

les serveurs essaient nos jumelles, un orchestre trop bruyant tente de nous distraire. Un orage violent éclate, il 

durera toute la nuit, et nous cause du souci pour le lendemain . 
 

JEUDI 9 MAI 

 

La pluie a cessé, ciel bleu et soleil sont revenus, la température restera agréable toute la journée. Troisième 

tentative de recherche pour la perdrix see-see, toujours au même site. C’est après plusieurs heures de 

crapahutage par ravins et par monts que nous parviendrons à observer dans d’excellentes conditions un mâle 

blotti sur un replat. Nous quittons la ville pour nous rendre 40 kms au nord, remontant l’Euphrate. Des vergers 

mais aussi des collines sèches et rocailleuses où paissent des troupeaux de moutons. C’est le domaine des 

circaètes, alouettes calandres, traquets isabelles.. mais aussi des Roselins de Lichtenstein qui permettent à 

Frédéric d’allonger sa liste de coches déjà conséquente. Nous pique-niquons à Halfeti au bord de l’Euphrate, 

transformé ici en lac de retenus de barrage. Des maisons et arbres engloutis dépassent encore des eaux. Mon petit 
réchaud de campagne qui permet de chauffer ½ litre d’eau avec des pastilles combustibles permet de terminer le 

casse croûte par une tasse de café. Après midi dans un décor de western autour d’Halfeti (falaises, canyons, 

éboulis…)sous un soleil de plomb. Pas beaucoup d’oiseaux si ce n’est les nombreuses sittelles des rochers. Le 

soir, repas décontractant au restaurant « Kiyi ». On peut observer à loisirs, au soleil couchant, les falaises et la 

forteresse de Birecik disparaître de l’autre coté de l’Euphrate avec les derniers rayons de soleil. Un groupe d’une 

trentaine d’hérons crabiers et un faucon hobereau remontant le fleuve. Tout le temps, en attendant le repas de 

faire le log quotidien alors qu’au parking, un monsieur s’évertue à laver notre voiture pour la deuxième fois en 

deux jours .On ne sait plus quoi lui donner comme pourboire. 

 

VENDREDI 10 MAI 

 
Petit déjeuner à 5h au restaurant voisin qui fonctionne 24h sur 24, point de départ des bus. Très proche du petit 

déjeuner grecque : fromage blanc type « feta », olives noires, tomates et concombres accompagnent le café. 

Nous voulons être le plus tôt possible au petit village d’Isliki à 70 kms à l’ouest, près du village de Durnalik 

visité le premier jour et qui est en tout point identique. L’objectif est la recherche du moineau pâle, la seule 

espèce ratée jusqu’alors. Nous prenons un chemin muletier derrière le village qui s’élève à flanc de colline, 

traverse une gorge pour parvenir à un paysage lunaire presque totalement minéral. Des bergers à cheval 

conduisent leur troupeaux de chèvres et moutons aux pâturages. C ‘est le domaine du Bruant cendré, des Sittelles 

de Neumayer et des Rochers, des Traquets oreillard et de Finsch…mais pas de Moineau pâle. La vue de deux 

mâles de Traquet à queue rousse vient cependant récompenser notre persévérance. A midi, nous quittons la 

région pour gagner à l’ouest la ville de Silifke et le delta du Göksü ( 300 kms essentiellement d’autoroute). Nous 

retenons une chambre d’hôtel pour deux jours au bord de mer, au port de Tasucu. Ici, comme ailleurs, hôtels et 

restaurants sont pratiquement vides. Pas de problèmes de logement. Première visite à la lagune d’Akçôl, zone 
protégée disposant d’observatoires permettant de voir l’eau libre au dessus de la large ceinture de roseaux. C’est 

l’occasion de faire connaissance avec la forme « caspius » à tête grise de la Talève Sultane, parfois traitée 

comme espèce séparée. Le soir, repas germanique ( beefsteak, frites, salades) dans le restaurant voisin tenu par 

des allemands, moins typique et plus cher. Les allemands sont vraiment partout présent en Turquie.   

 

 

SAMEDI 11 MAI 

 

Dès la pointe du jour, nous partons poursuivre l’exploration du delta du Göksü. Nous avons un peu l’impression 

de retrouver la Camargue avec ses étendues de roseaux, ses lagunes, ses sansouires , ses plages de sable au sud, 

ses rizières au nord. Peu de migrateurs à cette période de l’année mais des sédentaires inconnus chez nous : 
Sarcelles marbrées, Cormorans pygmés , Vanneaux éperonnés…des Francolins noirs chanteurs un peu partout 

dont un perché sur un poteau. En fin de matinée nous partons vers le nord en direction de Konya. L’objectif est 

le col de Sertavul à 100 kms de Tasucu et 1600m d’altitude. Nous sommes dans le massif du Moyen-Taurus aux 

paysages superbes (défilés, canyons, pics rocheux..)où pins et genévriers dominent. L’objectif est la recherche de 

la sittelle de Krüper. A partir des données des compte rendus de voyage nous prenons une piste de montagne 

conduisant à un relais TV. En réalité il s’agit d’un centre de l’armée qui n’apprécie pas du tout notre arrivée, en 



particulier le télescope de Frédéric les intrigue au plus haut point. La police est averti, fouille, contrôle des 

passeports, relevé de nos noms et adresse…..bien sur il faut quitter les lieux au plus vite. Ce sera dans un bois de 

pins au dessus du village de Sertavul, après beaucoup de recherches que nous localiserons un couple de ces 

petites sittelles aux couleurs chatoyantes, nourrissant leur jeunes. Retour à Tasucu par la route étroite et tortueuse 

déjà prise à l’aller, mais ce soir encombrée de camions. 

 

DIMANCHE 12 MAI 

 

Début de matinée dans la partie est du delta du Göksü avec quelques nouvelles espèces comme un Aigle 
pomarin, deux Faucons d’Eléonore, des Glaréoles à collier….alors que des Rousserolles effarvatte de la race 

fuscus (parfois reconnues comme espèce sous le nom de Rousserolle de  la Caspienne ) chantent un peu partout 

dans les roseaux. Nous explorons également un biotope de rocailles sèches et buissonneuses en bord de mer à la 

recherche de la Fauvette de Rüppel, mais sans succès. Puis c’est le départ pour la montagne du Moyen-Taurus au 

nord est avec de l’autoroute jusqu’à Pozanti. Arrêt pour acheter des fraises à une vendeuse au bord de la route, 

excellentes (contrairement à des prunes achetées la veille, consommées vertes ici, immangeables pour nous). 

Après Pozanti, très belle vallée suspendue traversant les villages de Kamisli et Camardi, aux riches pâturages et 

vergers, mais aussi tournés vars le tourisme. Nous atteignons sans beaucoup de difficultés la petite station 

d’hiver de Demirkazik et son refuge pour alpinistes et skieurs, vide à  cette période de l’année. Nous serons les 

seuls occupants, chambre très coquette et calme, mais sans eau chaude et relativement chère (90fr par personne) 

pour la Turquie. L’orage menace et il fait froid. Petite promenade autour du Lodge pour repérer le parcours du 
lendemain. Beaucoup de Niverolles et Serins à front d’or. Un paysan nous aborde sur son tracteur nous 

proposant de nous emmener demain matin au pied de la falaise aux Tétraogalles. Marché conclu, après rabais 

pour 120 frs. Il pleut, il faut vite regagner le refuge où l’orage coupe l’électricité. Ce sera repas à la bougie dans 

la chambre avec soupe en sachet grâce au réchaud. Le gardien nous offre un thé chaud (shag ici au lieu de tea). 

 

LUNDI 13 MAI 

 

A 5h, notre paysan nous attend devant le Lodge avec son tracteur. Nous nous installons sur la planche arrière et 

c’est parti. Le ciel bleu est revenu, mais il y a du vent et il fait très froid (quelques degrés). 1h30 de trajet sur une 

piste cahoteuse, c’est assez dur à supporter quand on est sujet au mal de dos. Nous sommes déposés à 2000m au 

pied de la fameuse falaise. Les Tétraogalles se font entendre aussitôt eu dessus de nos têtes dans la falaise 
verticale encore en partie recouverte de neige. Nous pointons aussitôt jumelles et télescope, impossible de 

détecter les chanteurs. Le soleil n’est pas encore là et nous grelottons  de froid, maintenant le plus souvent les  

 

 
 

mains dans les poches. Heureusement autour de nous, Accenteur de Radde et Roselins à ailes rose volètent et 

chantent. Finalement vers 8h30, Frédéric avec l’œil perçant de la jeunesse ( je n’y serai jamais parvenu tout seul) 

en repère un chantant sur une rive au bord d’un névé. Pendant 1h, télescope pointé, nous pourrons suivre la 

parade d’un mâle, chantant tête replié à l’arrière, avec la femelle le rejoignant de temps à autre. A 11h, nous 

décidons de rejoindre la vallée par une étroite gorge très accidentée. 2h d’escalade parfois périlleuse mais des 

Vue sur la très fameuse gorge de Demirkazik 



espèces intéressantes : Tichodrome, Accenteur alpin, Perdrix choukar… et même à l’arrivée un groupe de 

Roselins à ailes rose brille au soleil. L’après midi, une petite promenade sur une lande sèche, en partie cultivée, 

donnera l’Alouette monticole la 21 ième coche pour Frédéric. En fin d’après midi, fatigués, l’orage menaçant à 

nouveau, nous allons prendre un café turc dans le débit de boisson d’un petit village proche. Comme partout en 

Turquie, des hommes palabrent sur la terrasse. Nous sommes des mieux accueillis, il faut prêter les jumelles, dire 

quelques mots sur nos connaissances en football…La soirée se termine par un repas à base de truites grillées 

dans un élevage très original. Série de cascades et de plans d’eau où les truites pullulent (nourries à la farine) 

avec salle de restaurant aussi sur l’eau. Autour des haies de peupliers d’Italie très serrées et de faible taille qui 

marquent le paysage rural de la vallée.   
 

 

MARDI 14 MAI 

 

Promenade matinale dans la montagne au dessus du refuge. Rien de notable ou de nouveau si ce n’est quelques 

Pipits spioncelles. Nous quittons le site vers 11h pour rejoindre Adana. Arrêt café dans la vallée dans un hôtel 

haute de gamme nouvellement construit, destiné certainement à la clientèle allemande avide de tranquillité et de 

montagne. Le temps se gâte, retour des orages et des pluies. Nous décidons cependant de poursuivre vers le sud 

jusqu’au delta Cukurova crée par les rivières Ceyhan, Seyhan et Berdan. C’est sous la pluie que nous parcourons 

la lagune de Tuzla et le port sur la méditerranée. Les pistes et rues du village sont transformées en torrents de 

boue : triste spectacle de voir les familles de cueilleurs de légumes logées dans des cabanes en plastique et en 
paille envahies par la boue. Pour nous ce sera une chambre dans un hôtel bon standing à Adana, près de 

l’aéroport et dernier repas turque avec un shisk kebab. 

 

MERCREDI 15 MAI 

 

Premier matin de farniente depuis 9 jours. Petit déjeuner américain copieux à 8h au restaurant de l’hôtel. A 9h30 

nous rendons la voiture à l’aéroport d’Adana et c’est le départ pour Istanbul. Incident à l’aéroport Ataturk, nous 

sommes mal aiguillés et aboutissons au poste de contrôle sans pouvoir récupérer nos bagages. Ce sera 1h plus 

tard que nous irons les récupérer sous la conduite d’une brave dame, abandonnés dans une cour. Erreur 

d’aiguillage entre lignes intérieures et lignes extérieures. Rien de grave, nous avons notre temps pour prendre 

l’avion d’Air France pour Paris, même d’acheter quelques cadeaux. Trajet Istanbul-Paris agrémenté par une 
longue discussion avec mon voisin, ingénieur belge (marié à une française) travaillant depuis 4 ans en Turquie 

pour Renault. C’est l’occasion d’approfondir nos connaissances sur la vie en Turquie vue par un occidental qui 

semble aimer ce pays mais le voit mal dans l’Europe. Nouvelle attente de 2h à Paris et c’est seulement à 22h que 

nous atterrissons à Lyon. Un taxi nous conduit chez Frédéric où Christelle vient nous ouvrir. 

Fin du périple Turque, avec 182 espèces d’oiseaux observées en 8 jours dont la plupart dans d’excellentes 

conditions. Seulement deux espèces manquent à l’appel : le Moineau pâle et la Fauvette de Rûppel.  

 



 

 

 

 

LISTE SYSTEMATIQUE DES OBSERVATIONS 

 
 

 

 

 PODICIPEDIDAE 
  

1. Grèbe huppé (Podiceps cristatus) 

Noté plusieurs au delta du Göksü. 

 

PHALACROCORACIDAE 

 

2. Grand Cormoran (Phalacrocorax carbo) 

Un en vol devant le port de Tasucu. 

3. Cormoran pygmée (Phalacrocorax pygmeus) 

Un au delta du Göksü.  

 

ARDEIDAE 
 

4. Blongios nain (Ixobrychus minutus) 

Une dizaine dans les étangs des gravières de Birecik et un à la lagune de Tuzla. 

5. Héron crabier (Ardeola ralloides) 

Dix en vol sur l’Euphrate à Birecik et plusieurs au delta du Göksü. 

6. Aigrette garzette (Egretta garzetta) 

Largement répandue sur tous les points d’eau. 

7. Grande aigrette (Egretta alba) 

Notée seulement au delta du Göksü (une dizaine). 

8. Héron cendré (Ardea cinerea) 

En petit nombre partout.  
9. Héron pourpré (Ardea purpurea) 

Un à Birecik et une quinzaine au delta du Göksü. 

 

CICONIIDAE 

 

10. Cigogne noire (Ciconia nigra) 

Une en vol au dessus de la gorge de Demirkazik. 

11. Cigogne blanche (Ciconia ciconia) 

Vol de 50 près de Gazantiep, plusieurs avec nids au delta du 

Göksü. 

 

THRESKIORNITHIDAE 
 

12. Ibis falcinelle (Plegadis falcinellus) 

Deux au delta du Göksü. 

13. Ibis chauve (Geronticus eremita) 

Soixante adultes et 17 poussins à la réserve WWF de Birecik. 

14. Spatule blanche (Platalea leucorodia) 

5 + 2 au delta du Göksü. 

 

PHOENICOPTERIDAE 

 

15. Flamant rose (Phoenicopterus ruber) 
Deux adultes et un immature au delta du Göksü. 

 

L’ibis chauve est l’emblème de Birecik 



ANATIDAE                     

                                                                        

16. Tadorne casarca (Tadorna ferruginea) 

4 + 1 au delta du Göksü. 

17. Canard colvert (Anas platyrhynchos) 

Des dizaines au delta du Göksü. 

18. Canard souchet (Anas clypeata) 

Deux au delta du Göksü. 

19. Canard siffleur (Anas penelope) 
Environ 50 au delta du Göksü. 

20. Sarcelle d’hiver (Anas crecca) 

Deux au delta du Göksü. 

21. Sarcelle d’été (Anas querquedula) 

Une au delta du Göksü. 

22. Sarcelle marbrée (Marmaronetta angustirostris) 

Semble bien représentée au delta du Göksü où elle niche. 

23. Fuligule nyroca (Aythya nyroca) 

Groupe de six au delta du Göksü.  

 

ACCIPITRIDAE 
 

24. Milan noir (Milvus migrans) 

Seulement noté près d’Adana et autour de Sertavul. 

25. Percnoptère d’Egypte (Neophron percnopterus) 

Deux à Birecik ; un à Halfeti et un à Sertavul. 

26. Circaète jean-le-blanc (Circaetus gallicus) 

Deux au nord de Birecik ; un à Durnalik et un à Sertavul.  

27. Busard des roseaux (Circus aeruginosus) 

Commun au delta du Göksü et au delta de Tuzla. 

28. Busard cendré (Circus pygargus) 

Un au nord de Silifke. 
29. Epervier d’Europe (Accipiter nisus) 

Un à Durnalik et un à Birecik. 

30. Buse féroce (Buteo rufinus) 

Notée tous les jours sauf en hautes montagnes à Demirkazik. 

31. Aigle royal (Aquila chrysaetos) 

Un à Demirkazik. 

32. Aigle pomarin  (Aquila pomarina) 

Un au delta du Göksü (donné comme nicheur). 

 

FALCONIDAE 

 

33. Faucon crecerelle (Falco tinnunculus) 
Plusieurs observés chaque jour. 

34. Faucon hobereau (Falco subbuteo) 

Un à Birecik et un à Demirkazik. 

35. Faucon pélerin (Falco peregrinus) 

Un dans les falaises entre Silifke et Sertavul. 

36. Faucon kobez (Falco vespertinus) 

Deux en migration près du village de Demirkazik. 

37. Faucon d’Eléonore (Falco eleonorae) 

1+1 au delta du Göksü. 

 

PHASIANIDAE 
 

38. Tétraogalle de Perse (Tetraogallus caspius) 

Vu un mâle avec chants et parades et une femelle. Entendu deux ou trois autres chanteurs dans les falaises au 

dessus de Demirkazik. 

39. Perdrix choukar (Alectoris chukar) 

Un couple vu et plusieurs entendus dans la gorge de Demirkazik. 



40. Perdrix see-see (Ammoperdix griseogularis) 

Levé un couple et un individu dans le wadi de Birecik ; un mâle a pu être observé posé dans d’excellentes 

conditions. 

41. Francolin noir (Francolinus francolinus) 

Nombreux chanteurs au delta du Göksü, un mâle bien vu sur un piquet. 

 

 

 

 

 

 

RALLIDAE 

 

42. Foulque macroule (Fulica atra) 

Nicheur commun aux deltas du Göksü et de Tuzla. 

43. Gallinule poule d’eau (Gallinula chloropus) 

Plusieurs aux sablières de Birecik et au delta du Göksü. 

44. Talève sultane (Porphyrio porphyrio) 

1+2 de la forme caspius ( à tête grise ) dans la lagune d’Akçol du delta du Göksü. 

 

RECURVIROSTRIDAE 
 

45. Echasse blanche (Himantopus himantopus) 

4 à Gökslü et 1 à Tuzla. 

 

BURHINIDAE 

 

46. Oedicnème criard (Burhinus oedicnemus) 

Groupe de quatre au delta du Gökslü. 

 

 

GLAREOLIDAE 
 

47. Glaréole à collier (Glaerola pratincola) 

6 au delta du Gökslü. 

 

CHARADRIIDAE 

 

48. Petit gravelot (Charadrius dubius) 

Noté une dizaine de fois ( Euphrate ; Göksü ; rivières dans le Taurus..) 

49. Gracelot à collier interrompu (Charadrius alexandrinus) 

Très commun dans les deltas et aux bords de mer. 

50. Pluvier argenté (Pluvialis squatarola) 

Trois au delta du Göksü. 
51. Vanneau éperonné (Hoplopterus spinosus) 

Une quinzaine au delta du Göksü et trois à la lagune de Tuzla. 

Deux gallinacés prestigieux : le Tétraogalle de Perse et la Perdrix see-see…..apparemment difficile à photographier 



 

 

SCOLOPACIDAE 

 

52. Tournepierre à collier (Arenaria interpres) 

Trois à la lagune de Tuzla. 

53. Becasseau minute (Calidris minuta) 

Des dizaines de migrateurs aux deltas du Göksü et Tuzla. 

54. Becasseau cocorli (Calidris ferruginea) 
Une dizaine au delta du Göksü. 

55. Becasseau variable (Calidris alpina) 

Quatre au delta du Göksü et trois à la lagune de Tuzla. 

56. Chevalier sylvain (Tringa glaerola) 

Trois au delta du Göksü. 

57. Chevalier guignette (Actitis hypoleucos) 

Un à Birecik ; un à Halfeti et un au delta du Göksü. 

58. Barge à queue noire (Limosa limosa) 

Une au delta du Göksü. 

59. Combattant varié (Philomachus pugnax) 

Des dizaines de migrateurs au delta du Göksü. 
60. Bécassine des marais (Gallinago gallinago) 

1+1 au delta du Göksü. 

 

LARIDAE 

 

61. Mouette rieuse (Larus ridibundus) 

Une douzaine au delta du Göksü. 

62. Goéland railleur (Larus genei) 

Une dizaine aux gravières de Birecik et une vingtaine à la lagune de Tuzla. 

63. Goéland leucophée (Larus cachinnans) 

Dizaines dans les deltas et bords de mer. 
64. Sterne hansel (Gelochelidon nilotica) 

Une au delta du Göksü. 

65. Sterne pierregarin (Sterna hirundo) 

Présente en petit nombre aux deltas du Göksü et Tuzla. 

66. Sterne naine (Sterna albifrons) 

Une à Birecik ; 12 au Göksü et 20 à Tuzla. 

67. Guifette moustac (Chlidonias hybridus) 

Une dizaine à la lagune d’Akçol (delta du Göksü). 

68. Guifette noire (Chlidonias niger) 

Deux à la lagune d’Akçol (delta du Göksü). 

69. Guifette leucoptère (Chlidonias leucopterus) 

Dizaines dans le delta du Göksü. 
 

PTEROCLIDAE 

 

70. Ganga unibande (Pterocles orientalis) 

Entendu à Birecik venant boire à l’Euphrate. 

71. Ganga cata (Pterocles alchata) 

Entendu à Birecik venant boire à l’Euphrate. 

 

COLUMBIDAE 

 

72. Pigeon biset (Columba livia) 
Des centaines dans les falaises autour de Birecik, Halfeti et Demirkazik. 

73. Tourterelle turque (Streptopelia decaocto) 

Très commune partout. 

74. Tourterelle des bois (Streptopelia turtur) 

Notée partout en petit nombre. 

 



CUCULIDAE 

 

75. Coucou gris (Cucullus canorus) 

Entendu à Tasucu, Sertavul et Demirkazik. 

 

STRIGIDAE 

 

76. Hibou petit-duc (Otus scops)  

Entendu à Birecik et Demirkazik. 
77. Hibou petit-duc de Bruce (Otus brucei) 

Un observé à quelques mètres en tombée de nuit, à la lumière des réverbères, dans le parc d’un café à Birecik. 

78. Chouette chevêche (Athene noctua) 

1+1+1+1 au delta du Göksü et alentours de Silifke. Un oiseau au refuge de Demirkazik. 

 

APODIDAE 
 

79. Martinet noir (Apus apus) 

Commun partout. 

80. Martinet alpin (Apus melba) 

Un à Halfeti et des dizaines à Demirkazik. 

 

ALCEDINIDAE 

 

81. Alcyon pie (Ceryle rudis) 

Deux dans les gravières de Birecik. 
 

UPUPIDAE 

 

82. Huppe fasciée (Upupa epops) 

Notée chaque jour dans tous les milieux visités. 

 

MEROPIDAE 

 

83. Guepier d’Europe (Merops apiaster) 

Nombreux partout en plaine, absent dans le massif du Taurus. 

 

CORACIIDAE 

 

84. Rollier d’Europe (Coracias garrulus) 

Observé souvent dans les régions de Birecik,Gazantiep,Adana,Tasucu. 

 

PICIDAE 

 

85. Pic syriaque (Dendrocopos syriacus) 

Noté à birecik, Durnalik et Tasucu. 

 

 

ALAUDIDAE 
 

86. Cochevis huppé (Galerida cristata) 

Commun partout. 

87. Alouette des champs (Alauda arvensis) 

Une dans les prairies sèches au dessous du village de Demirkazik. 

88. Alouette lulu (Lullula arborea) 

Une avec chant dans les prairies parsemées de résineux à Demirkazik. 

89. Alouette calandrelle (Calandrella brachydactyla) 

Très répandue dans tous les milieux visités. 

90. Alouette calandre (Melanocorypha calandra) 

Assez commune dans les prairies et cultures. 
 

 



 

 

91. Alouette monticole (Melanocorypha bimaculata) 

Une localisée dans une zone de lande pierreuse à Demirkazik. 

 

 

 

92. Alouette haussecol (Eremophila alpestris) 

Bien représentée, de la race pénicillata, sur les sommets de Sertavul et Demirkazik. 

 

 

HIRUNDINIDAE 

 

93. Hirondelle de rivage (Riparia riparia)  

Notée en nombre sauf en haute montagne. 

94. Hirondelle de rochers (Ptyonoprogne rupestris)  

Plusieurs couples installés dans les rochers autour de Demirkazik. 

95. Hirondelle de cheminée (Hirundo rustica) 

Commune partout. 

96. Hirondelle rouseline (Hirundo daurica) 

Notée cinq fois au cours du voyage ( Adana,Halfeti,Tasucu,Tuzla). 

97. Hirondelle de fenêtre (Delichon urbica) 

Assez commune partout. 
 

 

MOTACILLIDAE 

 

98. Pipit sponcielle (Anthus spinoletta) 

Présent dans les alpages de Demirkazik. 

99. Bergeronnette printanière (Motacilla flava) 

Nombreuses de la race feldegg, dans les deltas du Göksü et Tuzla. 

100. Bergeronnette des ruisseaux (Motacilla cinerea) 

Présente au centre d’élevage des truites de Demirkazik. 

101. Bergeronnette grise (Motacilla alba) 
Notée seulement quatre fois (Birecik et montagne du Taurus). 

 

PYCNONOTIDAE 

 

102. Bulbul des jardins (Pycnonotus barbatus)  

Deux à Tasucu et deux à Tuzla. 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

Alouette 

monticole 



 

PRUNELLIDAE 

 

103. Accenteur de Radde (Prunella ocularis) 

2+2+2 à Demirkazik, au dessus de 2000m, où il se tient dans les derniers buissons avant les pentes rocheuses. 

Parades et chants. 

 

 

 

 

 

104. Accenteur alpin (Prunella collaris) 
Deux au sommet de la gorge de Demirkazik. 

 

TROGLODYTIDAE 

 

105. Troglodyte mignon (Troglodytes troglodytes) 

Présent dans les gorges de Demirkazik. 

 

CINCLIDAE 

 

106. Cincle plongeur (Cinclus cinclus) 

Un dans les cascades de l’élevage de truites de Demirkazik. 

 

MUSCICAPIDAE 

 

107. Rossignol Philomèle (Luscinia megarhynchos) 

Noté autour de Birecik, dans les parties basses du Moyen-Taurus. 

108. Agrobate roux (Cercotrichas galactotes) 

Noté à Birecik, Yelsice, Tasucu et Tuzla. (race syriacus plus brunâtre, sans blanc au bout de la queue). 

109. Iranie à gorge blanche (Irania guttularis) 

Oiseau démonstratif (parade et chant) observé uniquement dans les vergers et broussailles de Durnalik et Isikli 

où il est commun. 

110. Rougequeue à front blanc (Phoenicurus phoenicurus) 

Un à Birecik. 
111. Rougequeue noir (Phoenicurus ochruros) 

Présent dans les montagnes du Moyen Taurus (race ochruros à bas ventre rouille). 

112. Traquet motteux (Oenanthe oenanthe) 

Commun dans les parties hautes du Moyen Taurus ( Sertavul, Demirkazik). 

113. Traquet isabelle (Oenanthe isabellina) 

Nicheur commun dans les landes sèches (entre Birecik et Halfeti , Moyen-Taurus). 

114. Traquet oreillard (Oenanthe hispanica) 

Noté chaque jour sauf en haute montagne (race mélanoleuca). 

115. Traquet de Finsch (Oenanthe finschii) 

Présence à Isikli et Durnalik mais aussi à hautes altitudes  dans le Moyen Taurus à plus de 2000m comme à 

Sertavul et Demirkazik (race barnési).  

Un oiseau de haute montagne : l’accenteur de Radde. 



 

 

 

 

116. Traquet à queue rousse (Oenanthe xanthoprymna) 

Deux mâles et une femelle contactés sur les pentes rocailleuses au dessus du village d’Isikli, il s’agit de la race 

xanthoprymna. 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

117. Tarier pâtre (Saxicola torquata) 

Noté seulement dans les montagnes du Moyen-Taurus autour de Demirkazik. 

118. Tarier des prés (Saxicola rubetra) 
Un migrateur entre Birecik et Halfeti. 

119. Monticole bleu (Monticola solitarius) 

Oiseaux cantonnés dans les falaises à Halfeti,Isliki,Sertavul et Demirkazik. 

120. Monticole de roche (Monticola saxatilis) 

Contacté seulement en montagne (Sertavul et Demirkazik). 

121. Grive draine (Turdus viscivorus) 

Une près de Sertavul. 

122. Merle noir (Turdus merula) 

Peu de contacts ( Un à Durnalik, 1 à Tasucu, plusieurs à Sertavul). 

123. Fauvette des jardins  (Sylvia borin) 

Une migratrice à Isliki. 

124. Fauvette épervière  (Sylvia nisoria) 
1+1 dans le wadi de Birecik. 

125. Fauvette à tête noire  (Sylvia atricapilla) 

Deux en migration à Birecik. 

 

La Turquie héberge plusieurs 

espèces intéressantes de 

Traquet : Traquet de Finsch, 

Traquet à queue rousse et 

Traquet isabelle. 



126. Fauvette orphée  (Sylvia hortensis) 

Une dans les vergers de Durnalik. 

127. Fauvette babillarde  (Sylvia curruca) 

En grand nombre à Durnalik le 7/05 (migratrices), aussi à Demirkazik. 

128. Fauvette de Ménétries  (Sylvia mystacea) 

Notée seulement dans la région de Birecik où elle est commune. Il s’agit de la race rubescens avec pratiquement 

pas de rose à la poitrine. 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

129. Fauvette grisette  (Sylvia communis) 

Plusieurs autour de Birecik et Halfeti. 

130. Prinia gracile  (Prinia gracillis) 
Présence de chanteurs cantonnés à Birecik et Halfeti. 

131. Cisticole des joncs  (Cisticola juncidis) 

Présente au bord de la lagune d’Akçol (delta du Göksü). 

132. Bouscarle de cetti  (Cettia cetti) 

Entendu plusieurs au bord des étangs des gravières de Birecik. 

133. Rousserolle effarvatte  (Acrocephalus scirpaceus) 

Nombreux chanteurs à Birecik, au delta du Göksü, à la lagune de Tuzla. Il 

s’agit de la race fuscus considérée par certains comme une espèce séparée sous 

le nom de rousserolle de la Caspienne. 

134. Rousserolle turdoïde (Acrocephalus arundinaceus) 

Notée à Birecik, au delta du Göksü et à la lagune de Tuzla. 

135. Hypolais des oliviers  (Hippolais olivetorum) 
Un couple paradant à Durnalik et 1 à Tasucu. 

136. Hypolais d’upcher  (Hippolais languida) 

Plusieurs chanteurs bien déterminés dans les buissons du wadi de Birecik 

(mouvements caractéristiques de la queue). 

137. Hypolais pâle  (Hippolais pallida) 

Répandu partout où il y a des buissons sauf en haute montagne. 

138. Pouillot fitis  (Philloscopus trochilus) 

1+1 en migration autour de Birecik. 

139. Pouillot siffleur  (Philloscopus sibilatrix) 

Un en migration à Birecik. 

140. Gobemouche gris  (Muscicapa striata)  
Des migrateurs à Durnalik, à Birecik et à Isikli. 

 

PARIDAE 

 

141. Mésange charbonnière  (Parus major) 

Notée assez souvent dès qu’il y a des arbres. 

142. Mésange noire  (Parus ater) 

Présente dans les forêts de résineux de Sertavul. 

 

Fauvette de Ménétries 

Hypolais des oliviers 



143. Mésange bleue  (Parus caeruleus) 

Notée plusieurs autour du village de Demirkazik. 

144. Mésange lugubre (Parus lugubris) 

Nombreux couples cantonnés dans les vergers de Durnalik et Isikli. 

 

SITTIDAE 

 

145. Sittelle de Krüper  (Sitta krueperi) 

Après une longue recherche, localisation d’un couple nourrissant dans un bois de pins près du village de 

Sertavul.  

146. Sittelle de Neumayer  (Sitta neumayer) 
Bien représentée à Durnalik,Isikli, Sertavul montagne de Demirkazik. 

147. Sittelle des rochers  (Sitta tephronota) 

Cohabite avec la précédente à Durnalik et Isikli, abondante dans les falaises d’Halfeti. 

 

 

 

 

 

TICHODROMADIDAE 

 

148. Tichodrome echelette  (Tichodroma muraria) 

Un couple local dans la gorge de Demirkazik. 
 

CERTHIIDAE 

 

149. Grimpereau des jardins  (Certhia brachydactyla) 

1+1 près de Sertavul. 

 

LANIIDAE 

 

150. Pie-grièche écorcheur (Lanius collurio) 

Oiseau commun rencontré chaque jour du voyage. 

151. Pie-grièche à tête rousse (Lanius senator) 

Notée à Durnalik, Birecik, Isikli et delta du Göksü . 
152. Pie-grièche masquée (Lanius nubicus) 

Une à Sertavul et deux à Silifke.  

153. Pie-grièche à poitrine rose (Lanius minor) 

Assez commune dans les plaines cultivées et vergers. 

La Mésange lugubre est bien répandue à Durnalik 

La Turquie héberge plusieurs espèces de sittelle : à gauche la Sittelle de Krüper endémique à la Turquie, à droite la Sittelle des 

Rochers en limite ouest de répartition. 



 

CORVIDAE 

 

154. Pie bavarde  (Pica pica) 

Notée seulement dans le Moyen Taurus où elle est bien représentée. 

155. Geai des chênes  (Garrulus glandarius) 

Un près de Sertavul. 

156. Choucas des tours  (Corvus monedula) 

Présent en petit nombre à Adana, Durnalik et Birecik. 
157. Crave à bec rouge  (Pyrrhocorax pyrrhocorax) 

Des dizaines à Demirkazik. 

158. Chocard à bec jaune  (Pyrrhocorax graculus) 

Un couple à Demirkazik. 

159. Corneille mantelée (Corvus corone cornix) 

Commune partout sans être abondante. 

160. Grand corbeau  (Corvus corax) 

Deux à Sertavul et deux à Demirkazik. 

 

 

STURNIDAE 
 

161. Etourneau sansonnet  (Sturnus vulgaris) 

Présent à Durnalik, commun autour de Demirkazik. 

 

ORIOLIDAE 

 

162. Loriot jaune  (Oriolus oriolus) 

Noté à Birecik et au delta du Göksü. 

 

 

PLOCEIDAE 
 

163. Moineau domestique  (Passer domesticus) 

Commun. 

164. Moineau espagnol  (Passer hispaniolensis) 

Noté à Birecik et Tuzla. 

165. Moineau de la mer morte  (Passer moabiticus) 

Présent à Birecik, notamment nicheur à la réserve WWF des ibis chauve. 

 

 

 

 

 

166. Moineau soulcie  (Petronia petronia) 

Nicheur au wadi de Birecik, à Isikli et dans la gorge de Demirkazik. 

Espèce très localisée dans le paléarctique : le Moineau de la mer morte (ici une femelle). 



167. Moineau à gorge jaune  (Petronia xanthocollis) 

Deux dans un parc à Birecik et un dans un verger au nord en direction d’Halfeti. 

168. Niverolle des Alpes  (Montifringilla nivalis) 

Des dizaines au dessus du refuge de Demirkazik, semblent suivre le retrait de la neige. 

 

 

 

FRINGILLIDAE 

 
169. Pinson des arbres  (Fringilla coelebs) 

Rencontré unquement dans les montagnes du Moyen-Taurus. 

170. Linotte mélodieuse  (Carduelis cannabina) 

Noté dans tous les milieux au cours du voyage. 

171. Chardonneret élégant (Carduelis carduelis) 

Présent dans tous les milieux prospectés. 

172. Verdier d’Europe  (Carduelis chloris)  

Noté à Birecik, Sertavul, Silifke et Tuzla . 

173. Serin cini  (Serinus serinus) 

Rencontré seulement dans les forêts de résineux autour de Sertavul. 

174. Serin à front d’or  (Serinus pusillus) 
Nombreux groupes dans les prairies alpines autour du refuge de Demirkazik.  

175. Roselin à ailes roses  (Rhodopechys sanguinea) 

Un mâle chanteur au pied de la falaise des tétraogalles et un groupe de six se nourrissant à terre à l’entrée de la 

gorge de Demirkazik. 

176. Roselin du lichtenstein  (Rhodospiza obsoleta) 

Trois dans une lande entre Birecik et Halfeti. 

 

 

 

 

EMBERIZIDAE 

 

177. Bruant ortolan  (Emberiza hortulana) 

Un à Durnalik, trois à Isliki et un groupe de 50 en migration au delta du Göksü. 

178. Bruant cendrillard  (Emberiza caesia) 
1+1 dans les vergers de Durnalik. 

179. Bruant cendré  (Emberiza cineracea) 

Trois à Durnalik, 1 à Halfeti, nombreux à Isikli, toujours en zones rocheuses parsemées de petits buissons. Il 

s’agit de la race semenowi à ventre jaune. 

180. Bruant mélanocéphale  (Emberiza melanocephala) 

Très commun partout à basse et moyenne altitude. 

181. Bruant proyer  (Miliaria calandra) 

Bien répandu dans les zones cultivées et landes. 

182. Bruant fou  (Emberiza cia) 

Couples cantonnés en montagne (Sertavul,Demirkazik). 

Deux fringilles prestigieux : le Roselin à ailes roses et le Roselin de Lichtenstein. 



 

 

 

 

 Autres observations 

 

Renard : 1 à Demirkazik. 

Hermine : 1 dans les rochers au dessus de Demirkazik. 

Souslik : très commun localement. 
Tortue grecque : assez fréquente loaclement (Durnalik, Halfeti,Tasucu..) 

Lézard (espèces ?) : nombreux dont certains de forte taille. 

  

 

      

 

 

    


